
ANALYSE DU CIRCUIT D'ALIMENTATION EN EAU DE MER 

DE L'ECLOSERIE DU L.P.G.I .M. RONCE LES BAINS. 

RAPPORT INTERNE DE STAGE (19 7) 

effectue par Christian DUFY 

sous la direction de Messieurs H. GRIZEL 

et T. NOEL 



--

ANALYSE DU CIRCUIT D'ALIMENTATION EN EAU DE MER 
DE L'ECLOSERIE DU L.P.G.I.M. RONCE LES BAINS. 

RAPPORT INTERNE DE STAGE (1987) 

effectué par Christian DUFY 

sous la direction de Messieurs H. GRIZEL 
et T. NOEL 



1 

REMERC 1 EMENTS 

Je ti e ns à expr 1 mer toute ma reconna 1 ssance à 1 ' égard de Mess ieurs 

Henri GR 1 ZEL (Di recteur de 1 a Station 1 FREMER La T r emb 1 ade), Maurice 

HERAL (Chef du Laborato ire Nat ional Ecosystèmes Conchy! icoles) et Thi e rry 

NOEL (chercheur) pour m'avoir accordé toute leur confiance lors de ce 

stage de formation. 

Je remere 1 e 1 ' ensemb 1 e de 1 'équipe de 1 a stat ion pour 1 eur soutien 

permanent et avec laque ll e j ' ai eu grand pl a is ir à travai 11 er. 

J ' adresse égal ement mes remerciements à Mess ieur s Dani e l RAZET, Jean 

PROU ai ns i que Madame Jacque ! ine GARNIER qui ont bi en voulu consacr er une 

partie de leur t emps pour m'aider et sans qui de nombr euses ana lyses et 

interprétations n'aura ient pu se faire rapidement . 

Je ne saurai s oub li er 

av i sés a 1 n s 1 que Sy 1 v i e 

dacty lographi er ce rapport . 

1 es thésards pour 

TAILLADE qu1 a 

1 e urs mu 1 ti p 1 es conse i 1 s 

eu 1 a gent i 1 1 esse de 



1 

SO/oVAAIRE 

Pages 

1 NTROOUCT 1 ON. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. 1 

INSTALLATION ET CONCEPTI ON DE L'ECLOSERIE .. .. . . . .. . ... ... .....•.. ... 2 

MATERI ELS ET METHODES. ...•......... . .. .. .. . . .. .... ...... .. . . .... .... 4 

Analyses hydrologiques........................................... 5 

Tempé rature - sa 1 in i té. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 5 
Oxygène d issous . . . ...... .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 5 
pH ...... , . .. ........ . .... . .. . . . . . ... .. . . ................. .. 7 

Ana 1 yses part i cu 1 aires.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . .. 8 

Turbidité.................................................. 8 
Nombr e de part i cu 1 es. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 8 

Analyses biochimiques ...... .. .•.. . . .... .... . .. ... .... .... ....... . 11 

Protoco 1 es .....................•................. ". . . . . . . . . . 11 

RESULTATS. ' .. . . . . ..... .. ..... ... ..... .. . .. ....... . . . . . .............. . 31 

DI SCUSS 1 ON . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . • . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. 56 

Ana 1 yses hydro 1 og i ques. . . . . . . . . • . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. 56 

Température. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. 56 
pH ................. .. ..... . . . ....• .. ... . ........ . . .. .. .. .. . 57 

Sa 1 in i té . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. 57 

Oxygène dissous..... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. 57 



Analyses particulaires ........................................... 61 

Turb idi té . ... ... ... . ...... .. . • ... . .•...•................... 61 

Nombre de part i cu 1 es . . . . . . . • . . . . . . . . . . . . . • . . . . . . . . . . . . . . . . . 62 

Analyses biochimiques ............ . ....... .. . .. ...... .. . •... . ... .. 65 

Ch 1 or ophy Il e a et phéop i gments a . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. 65 

Protides , 1 ipides , glucides . .... . .•...... .... .......... . ... 67 

Se l s nut ritifs . ............ ... ....... .•.• .. .... ........ .... 68 

EAU DE FORAGE. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . • . . . . . . . . . . . . .. 69 

TRAITEMENT DES DONNEES ......... ... ..... . .. . ... . ... •.. . • ...•......... 72 

CONCLUSiON . • . ...•........• .... ......... . • .. • ....... . . .. .. ... ... . .... 74 

BIBLIOGRAPHI E .... . .......•................ . .................. .. . . . .• 75 



- 1 -

INTRODUCTION 

Compte tenu des maladies e ndémiques et épizootiques qui affectent le 

c hepte 1 conc hy 1 i co 1 e , ils' avéra i t i mpé r at i f pour l' 1 FREMER de c r éer un 

pôle scient ifique axé s ur ce programme précis, et ce, para ll èlement à un 

développement des moyens d'investigations en génétique. 

La Laborato ire de Patho 1 og i e et de Génét i que des 1 nvertébr és Mar i ns 

situé à Ronce les Bains, opérati onnel depuis Jui 1 let 1986 , doit r épondre 

à cette double vocation. 

La réal isation de programmes de pathologie expéri mental e et de 

man i pu'l at ions génét i ques e n cont i nu sur des an i maux inver tébrés mar 1 ns 

( mo 1 1 usques, c rustacés) dépend étro i tement d'une éc 1 oser i e dont 1 ami se 

e n serv ice partiel le ne date que de Juin 1987. 

Apr ès 1 mOIS de Fonctionnement, il devenait possib le de commencer des 

a na lyses hydro logiques et biochimiques é lémentai r es afin d ' établ ir les 

caractéri stiques de r éfér ence et de déceler d' éventue ll es anomal ies de 

concept i on . 

Optique de ce rapport 

Cette étude pr é 1 i mina i r e a été réa 1 i sée au cours de 7 sema 1 nes et se 

base s ur 21 r e levés s uccess ifs (du 15 Jui 1 let au 11 Août 1987) . 

El le v i sa it essentie ll ement à mettre en place une méthodologie 

d'analyse la plus directe possib le et propre à visual iser ultérieurement, 

par rapport aux données premières, une évo luti on des différents 

paramètres étudi és . Ceci , tant en fonction du vie i 1 1 issement des c ircu its 

que des Fluctuat ions des paramètres estuar iens ou bien e ncor e selon les 

modifications s uscept ibl es d'être apportées aux insta ll ations . 

Par conséquent, ce rapport est constru i t de man i ère à permettre 1 a 

r éa l isat ion de nouve l les expéri e nces dans des conditons si mi la ires. Dans 

un but évo 1 ut if, i 1 sera donc poss i b 1 e de reprendre 1 es données et d' y 

avo ir accès s ur le matér ie l informatique e n un minimum de temps. 
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INSTALLATION ET CONCEPTION DE L'ECLOSERIE 

Appr ovis ionnement en eau de mer (cf tab leau synopt ique) 

L'eau a l i mentant l' éc 1 oser i e est de l' eau de mer nature Il e , pompée au 

mi 1 ieu de l' estu a ire de l a Seudre au moyen d'une canal isation de 368 

mètr es de long, protégée par une c r épi ne év itant la pénétration de corps 

de tai 1 le supéri eur e à 10 cm. 

De par sa pos i t i on, cette pr 1 se d'eau ne permet de pomper l' eau que 

lorsque le niveau de la mer est au-dessus du niveau de mi-marée . 

Cet apport cyc l ique et la nécessité de lai sser séd imenter les 

parti cu les fi nes imposent la présence de bassi ns de décantation . Ce sont 

des bacs à cie 1 ouve r t de 300 m3 dans 1 esque 1 s i' eau est stockée du r ant 

24 heures . 

Ce n ' est qu'après cette étape que l'eau trans ite à t r aver s un f i It r e à 

sab 1 e CT ri ton ) de paros i té 40 )-'m, ver s un bac de 5 m3, 1 u i - même à 

découvert . 

L' eau est ensu i te pompée de man i ère indépendante ver s chacune des 6 

sai les intér ieur es de l' éc loseri e . 

Les s a i l es sont équipées de fi Itres à sab le (Tr iton) de por osité 10 pm 

au travers desque l s l' eau accède aux cana l isations Internes. 

Une dern iè r e f i It r at ion s ur cartouche de plus faible porosité (1 l'm ) 

est effectuée avant le rempl issage des bacs . 

Rempl issage des bacs extéri eurs 

Le r emp 1 i ssage des d iffé r e nts bacs est géré automat i quement en 

fonct i on de 1 a hauteur de 1 a marée et du niveau de l' eau dans chaque 

bass in , gr âce à des contacteurs étanches à r enver sement qu i mettent en 

route les différentes pompes . 
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11 est poss ibl e de pomper de l'eau décantée dans un bassin de 300 m1 

tandis que la sédimentation s 'opère dans 1 ' autre . 

Eau de forage 

L'eau de mer provenant d'un puits de for age de 120 mètr es de 

profondeur a éga lement été testée . El le doit servir ul térieur ement à des 

essa 1s de production d'algues compte tenu de ses caractér ist iques 

physico-chimiques (T0 constante, sels nutr it ifs, concentration é levée en 

ammoniaque , absence de mi c r o- organi s mes) . Le forage t raver se une couche 

ca lca ire et pompe l' eau ayant percol é au t ravers d'une strate sab leuse . 

El le est cana l isée ver s un des bacs de 5 m3 puis dirigée ver s la serre 

(cf tableau synoptique) . 
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MA TER 1 ELS ET METHODES 

Conditions de pré lèvements 

Les pré 1 èvements sont effectués dans des f 1 acons p 1 asti que de 0 , 5 
1 i t re .à bouchon vissé . Ceux-c i sont rincés à 1 ' eau douce puis à 1 ' eau 

di sti li ée . 

- Bass ins extérieurs de 300 m3 

L'eau est pré levée à 2 mètr es de profondeur au moyen d'une boutei 1 le à 

pré lèvement de type Néreide puis transvasée dans les f lacons . Les 

impréc is ions dues à 1 a couche s uperfi c ie 1 1 e (eau de p 1 u i e, i rrpuretés) 

sont ai ns i évi tées . 

- Bac de 5 m3 

L' eau est pré levée à son arr ivée dans le bac . 

- Sa i les humides 

Après avo t r purgé 1 e c ircuit interne , on échant i 1 1 onne 1 ' eau par 1 e 

tuyau d' évacuation de sécuri té qu i est s it ué près du f il tre à sable . 

1 1 est nécessa ire d' effectuer ces opérat ions e n un mtntmum de temps 

af in de mtntmt ser les variations des caractéristiques de 1 'eau et 

notamment de la tempér ature . 

Codage ut i 1 isé pour ident ifi er les échanti 1 lons 

1 = Bac 300 m3 sans décantation 

Il = Bac 300 m3 décanté 24 h 

3 = Bac 5 m3 

Q = Sa ll e quaranta ine 

Ex Sa ll e Expé riences 

py = Sa ll e phytop lancton 

El = Sa ll e é levages larva ires (géni teurs) 

M = Sa ll e maturat ion (préé levage, larves) 

s = Serre 

F = Eau de forage 
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ANALYSES HYDRO LOG IQUES 

- Température - Salinité 

La même sonde est uti 1 isée (Modèle conductometer LF 191 WTW). El l e 

permet une lecture d irecte et immédiate sa ns ca l ibration préa lable. Il 

s uff i t de rincer à l' eau di st i li ée ent r e c haque mesure et de 1 a séche r 

avant rangement. 

Oxygène dissous 

Tempér ature en oc 
Sa i inité e n %0 (g/ I ) 

La sonde uti 1 isée (oxymeter OX I 191 WTW) requiert une ca l ibration 

quot idienne . 

Af i n d' avo i rune stab i 1 i sat i on r ap i de de 1 a mesure, mettre l' ap­

parei 1 sous tension (pos ition "Standby") au mO ins 15 minutes avant 

l ' é talonnage . Il faut éga leme nt aff ic he r la pr ess ion atmosphé r ique 

( position "mbar" ) avec le bouton "mbar" . 

" Eta 1 onnage 2 types d' étalonnages sont possib les 

1) Eta l onner de mani ère très pr éC i se la sonde à partir de la so lution 

s uivante : 

- 1 pasti 1 le 1 imitant le développement bactérien 

- 50 ml H20 

5 ml de cette sol ution sont versés dans l'apparei 1 de ca l ibration 

rap i de ("Oxyca 1"). 1 ntrodu i re 1 a sonde et r ég 1 er à 102 % de saturat i on 

s ur la position "% Sat" avec le bouton "Stei Iheit Slope". Pour plus de 

préc i sion, se r epor ter à 1 a procédure donnée dans 1 e mode d' emp loi de 

l' apparei 1. 

2) Eta lonnage rap i de quot i d i ent à part i r de l 'oxygène de l 'a i r à une 

sa 1 in ité de 0 %0 (cf gr aph ique p 6) . Il suffit ici d' i ntrodu.ire la .sQnde 
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dans l' a ppa r e i 1 de ca 1 i brat i on "Oxyca 1" après avo 1 r été r incée et séchée. 

Régl e r sur 102 % de s at urat ion. 

La sonde est stockée dans une ampoul e d' eau d isti li ée. 

Unités 02 en mg! 1 (ppm) (pos i t ion mg/ I ) 

02 en pourcentage de saturat ion (% sat) 

NB La f iab i 1 ité de l'appar ei 1 entre les mesures en mg/ I et en % de 

satur ation a ét é véri f iée (vo ir résul tat s) 

Un enreg ist r ement du % de saturation de l' oxygène di ssous a été fa it 

en co~t inu sur 60 heures en sa i le de quaranta ine. 

L'expéri ence a été menée avec une sonde Orbi s phère (oxygen indicator 

modè le 2714) et une impri mante à sty let . 

- pH 

On mesure l'ac idi té de l' eau avec une sonde (pHmètr e) qu i do it être 

r ééta lonnée avant chaque série de mesur es (Cri son, pH/ mV 506) : 

- Rég le r à la tempér atur e de l' eau testée (20°C) 

- Eta lonne r à part ir de la so lut ion de pH = 7 , 02 avec le 

bouton "éta 1 onnage" pu i s à part i r de 1 a so 1 ut i on de pH = 

4, 00 av ec le bouton "% s lope" . 

Ent r e chaque lecture, rincer à l' eau di sti li ée et sécher 

la sonde . 
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ANALYSES PARTICULAIRES 

- Turbidité 

La turb i di té est mesurée à l' a i de d'un turb i d i mètre (HACH Modè 1 e 

2100A) ' qui exprime les valeurs e n uni té NTU. L'ampoule cal ibrée à 10 NTU 

a été retenue comme éta lon adéquat compte tenu de la turbidité présente 

dans l' e au de l' éc loserie. L'apparei 1 étant très ' sensible, il faut 

ve i 11 er à la propreté du tube et du puits. 

Une homogéné i s at i on de l' échant i li on est nécessa i r e pour effectuer 

la mesure . 

Noobre de part i cu 1 es 

" Préparat i on des échant i li ons 

L' appare i 1 ut i 1 i sé est un cou 1 ter counte r TA 1 1 avec une sonde de 50 

{'m. Juste avant de fa ire la mesure , les 100 ml d' échanti li on sont agités 

et fi Itrés sur un tamis de 25 ~m pour évit e r le colmatage de l'orifi ce de 

1 a sonde. 1 1 est préf é rab 1 e de fa i r e l'ana 1 yse dans 1 es 2 heures qu i 

s uivent le pré lèvement af in de 1 imite r le déve loppement bactéri e n 

( Laborde et al ., 1986). 

;, Préparat i on du blanc 

Le blanc est réal Îsé à partir d'une eau la mOin s chargée e n particules 

poss i b 1 e ( un des échant i li ons) et devra être soustra i t aux comptages 

u 1 tér i eurs . 1 1 r epr ésente 1 e "bru i t de fond" de l' eau testée. 

Fil trer au mo i ns 250 ml s ur 2 membranes de ce 1 1 u lose Sartor i us (type 

SM 11 306 format 47 ) de 0,45 {'m s uperposées . 

Repasse r 3 fois la même eau s ur les mê mes fi Itres . 

Enreg i st r er 3 comptages du " b 1 anc" . 
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-,.- Eta 1 onnage 

1 1 se fa i t à part i r du "b 1 a ne" a uque 1 on ajoute 2 gouttes d' une 

so 1 ut ion d e po 1 1 e n c a 1 i bré à 3, 07 fm. 

On r eche r c he à l' a ide du t rimer , l e même effect i f e n par t i c ul es s ur 

1 es c anaux 7 et 8 . Le comptage de nature é 1 ectron i que nécess ite un 

éta lonnage s ur une eau de même sa i ini té (é lectrol yt e ). 

-,, Pr i ne i pe de correct ion à 1 'éta 1 onnage 

T' = fyf po 1 1 e n l ~ T 

~ cana l 7.8 

T =va le ur du "trimer" qui donne l e même e ffect i f s ur les cana ux 7 - 8. 
T' nouve l l e val eur du "tri mer" à affi c her. 

ex 
[ 

3, 07 }-lm ] 3 
x 232, 15 = 225,47 

3, 1 )-lm 

3, 07 pm 
e n fa it, avec l a s onde 50 fm , le r appor t ---- = 0, 99 

3, 1 )-lm 

et on peut conser ver 1 a pr emi è r e va 1 eur de tri me r (ce n 'est pas 1 e cas 

des s ondes d'orifi ce s upéri e ur) . 

On peut c ons idér e r qu 'avec un éta 1 onnage s ur 1 es canaux 7 - 8, 1 a 

pr éc is ion est corr ecte . 

1_1_1_1_1_1_~_1_1_1_1_1_1_1_1 
1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12 13 14 15 16 

On n'ut i 1 ise pas 1 e cana 1 1 ( bruit de fond trop impor tant) et 1 es 

cana ux 14 à 16 ont fr équeme nt un e ffect i f inféri eur à 100 qui n' est pas 

cons idéré C.G~J~Re s~ gn~.f.j .c,at,if ~ 
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Autres r ég lages impédance = 8-40 K 

temps de comptage= 5,2 s 

vo lume compté/ mesure= 0 ,05 ml (sonde 50 fi ) 

.->:- Comptage 

Les r ésultats sont exprimés en nombre de particules par canal 

lorsqu'on travai li e sur la position POP. 

Correspondance des canaux pour la sonde 50 ~rn 
• 

0, 6 [lm 1 
1 ( 1 

0, 8 }Jffi 1 

2 1 

1, 0 J-lffi 1 

3 ( 1 

1, 2 }Jffi 1 

4 ( 1 

1, 5 fm 1 

5 ( 1 

1, 9 J-I ffi 1 

6 ( 1 

2, 4 J-lffi 1 

7 ( 1 

3 , 1 ]Jffi 1 

8 ( 1 

3,9 fm 1 

9 ( 1 

4, 9 ]-lm 1 
10 ( 1 

6 ,1 fm 1 

11 ( 1 

7 , 7 fm 1 
12 ( 1 

9,7 fm 1 

13 ( 1 

12, 3 fm 1 

14 ( 1 

15, 5 fm 1 

1 

On fait 3 coi'J'l)tages pour purger la sonde entre les échanti 1 lons avant 

d'en enregi strer 3 successifs. 
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o:- Ca leu 1 s 

Pour chaque échanti 1 lon i 1 faut ca lc ul er 

- la moyenne des 3 comptages 

- r et irer à toutes les moyennes, la moyenne du "blanc" 

Cee i ce fait sur 1 e matér i e 1 informatique (vo ir § tra itement des 

données) . 

ANA LYSES BI OCHIMIQUES 

- Préparation 

Pour le dosage des protides , 1 ipides , glucides , la pr éparati on est 

la s ui vante : 

- pré lèvement 

- fi ltrat ion sur membranes fibre de verre (Whatman GFC 

0 ,45fm 4- 7 cm réf . 5557) cal c inées au four à 450°C pen­

dant 1 h . 

250 ml pour les protides et gl uci des 

500 ml pour les 1 ipides 

- 3 t ubes s ont nécessa ires par échanti 1 lon 

les f iltres sont conser vés dans des t ubes à essa1s au 

congé lateur (- 30°C) 

Types de t ubes ut i 1 isés 

Prot ides 

Glucides 

Li pides 

t ubes cri sta l en plastique L 

(chez Labo Express Ser vice) 

t ubes 22 x 100 po lypr opy lène 

(chez Labo Express Servi ce) 

t ubes à hémo lyse 

épai sseur 9. 10 

110 

(réf . 

12-l3 x 100 ··~re sodoca~.c-i<qt:Je 

268) 



1 - 12 -

Ces tubes doivent être bouchés . 

- Méthodes utilisées 

Ana lyse des protides se lon Lowr y (1951) 

Ana lyse des 1 ipides se lon Marsh & We instein (1966) 

Ana lyse des g luc ides se lon Dubois (1956) 

Les protoco les exposés dans les pages s ui vantes m'ont ét é grac ieu­

sement communiqués par Mr D. Razet, IFREMER La Tremb lade . 
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DOSAGE DES PROTEINES DISSOUTES OU 

PARTICULAIRES D'APRES LA METHODE DE LOWRY (1951) 

Dans 1 e but de mi eux éva 1 uer l' apport nutr i tif du mil i eu aux 

mollusques, spéc ial ement aux huîtres, et de comp léter les connaissances 

appor tées par les dosages de l'ATP des c hl orophy l les et s imultanément des 

se ls b iogènes, i l nous est apparu intér essant pouvoir mesurer l' apport en 

protéines soit particulaires so it dissoutes dans l' eau de mer . 

METHODE UT 1 LI SEE 

D'après 1 a méthode dè LOWRY et co 1 1 aborateurs app 1 i quée aux sérums 

huma i ns, i 1 nous a été poss i b 1 e de déce 1 er 1 es traces contenues dans 

l' eau de mer en augmentant les pr oport ions de r éact if. 

REACT IF 

(A) 2 % de Na2Co
3 

dans Na CH 0, 1 N (4 g/ I ) 

(B) 0 ,5 % de CuS0
4

, 5H20 E.D. 

(B') so l. tartrate de K ou Na à 1 % 
(C) so lution a lca l ine de cuivre préparée comme suit 

50 cc de so lut ion A + 1 cc de so lution B + lcc B'. Cette so lution doit 

être préparée tous les jours car peu stab le. 

(0) r éactif de Fo l in et Cioca lteu 

Vér ifi er le titre de la so luti on du commer ce (s igma ) et la ramener à N 

par di 1 ut i on avec de l 'eau di st i li ée (t i trer avec NaOH et phéno 1 

phtaleine). Il est courant de di 1 uer 2 fois la .so lution du commerce. 
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PROTEINES TOTALES (parti c ulaires et dissoutes) 

Mode opératoire 

Dans des tubes de 10 à 15 ml, i ntrodu i r e 1 cc d ' eau à ana 1 yser, 

ensui te aditionner en agitant rap idement 5 ml de r éact if C, attendre 10 

minutes pui s , e n agitant vigoureusement, on ajoute 0 , 5 ml du r éact if D ; 

on attend alors 30 mn . 

La 1 ecture s ' opère ens u i te au spectrophotomètr e à 750 nm s ur 

ce l Iul e de 20 à 50 mm s ui vant les apparei Is . 

Nous comparons ens u i te nos r ésu 1 tats à ceux fourn i s par des 

so lutions éta lons préparées à partir d'albumine de boeuf (fourniture 

S igma ) . 

1 gamma de protéines/cc = 1 mg/ I itre de protéine 

Les r ésultats seront donc exprimés e n mg d 'équival e nt a lbumine / I. 

On préparera donc à partir de la so lution mère des so lutions de 5 à 

100 mg/ I. 

PROTEINES PARTI CULAI RES 

On fi l tre s ur membrane de 0,45 jJm une quant i t é a l i quote d'eau à 

a na 1 yser s u i .vant I·es· c oncentrat ion s ( fa i r e des essa i s) , on extra i t a lors 

les protéines du fi Itre dans l ml d'eau bidisti li ée + 5 ml de r éactif C 

et on s ui t le même processus apr ès broyage minuti eux du fi Itre avec un 

agitateur dans un tube de 10 à 15 cc. 

NB : T en i r compte du vo 1 ume fil tré pour 1 es ca 1 c u 1 s et ramener e ns u i te 

les r ésultats en mg/ I itre d'eau de me r. La turbidité due au fi Itre 

nécess i te. 1 a centr i fugat i on des tubes. 
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TRA ITEMENT DES FILTRES 

Pour é l imi ner toute t r ace de mat ièr es or gani ques , les fi It r es e n fib r e 

de verr e (What man ) sont ca lci nés à 450°C pendant 1 heure. 

REMARQUES IMPORTANTES 

Le c ho i x du fi l tre nécess i te des précaut i ons et i 1 est impor tant de 

fa i re des es sa i s à b lanc s ur des f il t r es neufs pour appréc i er 1 eur 

propreté car i l peut y avo ir un appor t initial en protéi nes dû au fi It r e. 

Il est important d 'apr ès nos expériences de remarquer que les 

man i pu 1 at i ons par 1 es do i gts appor tent des proté i nes ; i 1 est auss i 

nécessa ire de t r ava i 11 er avec des pinces pr opres (pose et dépose des 

membranes fi l trantes) . 

La verrer i e ut i 1 i sée do i t être r igoureusement so ignée 

l 'a lcool et dess ication ensu ite . 
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DOSAGE DES LIPIDES PARTI CULAI RES DE L'EAU DE MER 

PRI NC IPE 

L' hydro 1 yse ac i de et à chaud des ac i des gras r évè 1 e une co 1 orat i on 

brune dont le max imum d'absorption se s itue aux environs de 360 nm. 

ECHANTILLONNAGE 

On r ecue i Il e les parti cul es d'un volume d' eau de mer pr édét e rminé de 

l' ordre de 1 1 itre sur fi It r e Whatman GFC cal c iné à 4500 pendant une 

heure . Dans un tube à hémol yse en verre les par t icul es r etenues peuvent 

êtr e conservées au congé lateur pendant plus ieurs mois . 

EXTRACTI ON 

Les 1 ipides sont extra its dans le c hloroforme de la f açon s ui vante 

- 1 ntrodu i r e dans 1 e tube à hémo 1 yse contenant 1 e fil tre après 

décongé lat ion 2 ml de chl or oforme . 

- Broyer f inement avec une spatu 1 e ou une canne de verre 1 e 

fi It re et la isser extraire au mo ins 1 heure au r é fri gér at eur pour évi ter -, 
t oute évaporat ion du solvant . 

- Pipetter la s olut ion a ins i f ormée à l' a ide d'une pipett e fine 

ou d'une pipette aut omatique à cône dans un autre tube à hémo lyse . 

- Ré introduire 1 ml de chloroforme sur le broyat du premi er tube 

afin de rincer ce derni er. 

- Pi petter de nouveau 1 e re 1 i quat de ch 1 oroforme que l' on a 

ajouté à la premi èr e soluti on. 
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- Evapor e r le so lvant à 40°C dans une étuve pendant au moins 24 

heures ( jusqu'à la di sparit ion compl ète du solvant ) 

- Rajoute r 2 ml d'acide s ulfurique concentré sur les 1 ipides 

a l ns 1 r etenus et porter à 200°C dans un ba inde sab 1 e ou dans un b loc 

d ' a lum inium chauffant pendant au moins 15 minutes . 

- Après refro idi ssement , rajouter avec précautions 3 ml d'eau 

d isti li ée de manière à obtenir un mélange homogène. la r éact ion est très 

exothermique . 

- Après r efroidi ssement , lire la 0 .0 . à 360 nm. 

EXPRESS ION DES RESULTATS 

Les dens i tés opt i ques 1 ues au spectr ophotomètr e s ont à compare r à 

ce l les obtenues à partir d'une so lution standard évapor ée d'acide 

t r i pa 1 mit i que ou g 1 ycéro 1 t r i pa 1 mi tate à des concentr at ions compr i ses 

entre 0 et 200 1'g/ ml. 

BIBLI OGRAPHIE 

MARSH J.B. and WEI NSTEIN D.B., 1966.- S impl e charring method for deéer­

mination of 1 ipids. J . of 1 ipids research, vo l. 7 : 571-5ï6. 

RAZET D., GARN IER J ., 1980 . Dosages des 1 ipides particu laires de l' eau 

de mer . Rapport interne I .S.T.P.M. La Tremblade. 
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DOSAGE DES GLUCIDES PARTICULAIRES ET DISSOUS DANS L'EAU DE MER 

PRI NC IPE 

En présence d'un acide minéral fort, les pentoses donnent des 

furfura ls et les hexoses donnent du 5 hydroxymethyl furfural . Le furfural 

et ses dérivés se combinent avec le phénol (ou d'autres corps 

phéno l iques, ex : naphtol ) pour donner un compl exe co loré . C'est cette 

r éaction qUI est uti 1 isée dans le protocol e suivant . 

ECHANTILLONNAGE 

Les particul es d 'un vo lume d' eau de mer Cà déterminer s uivant la 

t urb i d i t é) sont r ecue i Iii es sur un f il tre Whatman GFC 0 ,45 )'m 

préa 1 ab 1 ement ca 1 ciné à 450°C pendant 1 heure dans un four à mouf 1 e . 

Fi Itres et parti cul es peuvent êtr e stockés à - 20°C p lusieurs moi s avant 

d' êtr e anal ysés . 

De même env 1 ron 10 ml du fi l trat sont conge 1 és pour 1 es dosages des 

g luci des di ssous . 

REACTIFS UTI LISES 

- So lution de phéno l à 5 %. Cette so luti on est stabl e '51 on l a 

conserve dans un f lacon en verre à 4°C. Elle est préparée à partir de 

so 1 ut i on mère concentrée ( 0 g de phéno 1 pour 20 ml d' eau). Le phéno 1 

cri sta lli sé s'oxyde et r os it quand il est exposé à l' a ir et à la lumi èr e . 

Cette coloration d isparait après d isti Il at ion. 

- Acide s ulfurique concentré très purifi é . 

MODE OPERATOIRE 

Introdu ire dans un tube à centr ifuger (16:20 ) en verre ou en 

po lypr opy lène : 
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- 1 ml d' eau di st i li ée 

- le fi Itre sur leque l a été retenue la matièr e parti culaire 

- 1 ml de so lution de phénol à 5 % 

if Broyer 1 e fil tre à l'a i de d'une canne de verre. 

if Lai sser reposer au moins 40 minutes à la température du laboratoire. 

if Ajouter rapidement à l'aide d'une pipette automatique 5 ml d'acide 

s ulfurique concentré . 

* Homogéné iser aussitôt. 

if Lai sser r eposer 10 minutes à la température de la sa i le ou au mieux 

dans un bain d' eau à 25 - 30°C . 

i:· Mesurer 1 a dens i té opt i que du surnageant à 490 nm apr ès centr i­

fugatio~ à 3 000 tours.mn-1 pendant 10 minutes, 

ETALONNAGE ET EXPRESS ION DES RESULTATS 

Les dens ités opti ques lues au spectr ophotomètre sont à comparer à 

ce l les obtenues avec une solution de glucose à des concentrations de 0 à 

100 fg/ I. 

NB 

Les résultats sont expri més en ug d' équival ent en g lucose . 

Dosage des g lucides dissous d'eau de mer: la même méthodo logie que 

pour les dosages des s ucr es part icul a ires . 1 ml de l' échanti 1 Ion 

d' eau de mer fi Itrée r emplace le ml d' eau di st i li ée . 
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s ubstances. Ana l. Chem., 28 (3) : 350-356 . 

MOREAU J., 1970 . Contr ibution aux r echer ches écologiques s ur les c la ires 

à huîtres du bassi n de Marennes-Ol éron. Thèse , Nantes, 90 p. 

MALARA-CHARRA, 1972. Dosage des glucides particul a ires se lon la méthode 

de Duboi s . Note de travai 1. Vi Il efranche- s ur-Mer. 
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DOSAGE DES CHLOROPHYLLES 

MATERIEL 

- Tubes à centr ifuger en verre , fermés par un bouchon à V I S 

- Fi It r es (Whatman GFC 2. 5 cm réf . 5567) en fibr e de verre . 

PROTOCO LE 

Les dosages ont été effectués sur de petits vo lumes (50 à 100 ml ) à 

l'aide d 'un fluorimètre modè le TUR NER . 

L' éta lonnage du f luorimètre se fait par r appor t à une so lution 

concentrée de ch 1 orophy Il e dosée au spectrophotomètre . Cette so 1 ut i on 

sert éga lement au calcu l de la va leur de "T" et de "F". 

CA LCULS 

Les r ésu 1 tats sont expr i més en ug de ch 1 orophy Il e par 1 i tre d ' eau de 

mer et ont été ca lcu lés sur ordinateur. 
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PROTOCOLE SUR LES CHLOROPHYLLES ET PHEOPIGMENTS 

FILTRATION 

1) Uti 1 i sat ion d'une boute i 1 le à r enver sement, l' eau de mer étant mi se 

dans un bidon al imentaire de 5 1. 

2) Pour des fi Itrations d'II sur grande membrane . Marque 

GFC : 
Whatman 

- Homogéné ise r le pré lèvement en renver sant plus ieurs foi s le 

bidon. 

Préfi Itr er auss itôt sur un tamis de 250 fm en dosant le volume à 

fi Itrer dans un bécher p lastique de 1 1. 

- Passer la tota l ité du 1 itre sur la membrane en r ég lant la pres­

s ion de la pompe à 1/ 3 d'atmosphère . 

- Mett r e la membrane et son dépôt au congé lateur aussitôt dans une 

boîte de pétri. 

3) Pour des pet its volumes à fi Itre ex 

membrane : Whatman GFe . 
100 cc - 290 cc sur pet'ite 

Uti liser une seringue plastique avec un s upport plastique, dans 

leque l sera p lacé le fi Itre. 

- Brancher l' ensembl e sur la pompe , mettre en marche et passer la " 

total ité du vo lume à fi Itrer. 

- Adjonction de Mg C0
3 

Mg C0
3 

est uti 1 isé pour conserve r le mi 1 ieu bas ique afin d' évite r une 

dégradation par acidification de la ch lorophy 1 le e n phéopigment. 
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Nos essa Is ne montrent pas une influence de la quantité de carbonate. 

1 ml d'une solution à 1 % (10 g/ I ) sera alors employé . Il semb le 

préférab 1 e de déposer 1 e Mg C0
3 

avant 1 a fil t rat i on ce qu 1 permet de 

d iminuer la porosité de la membrane de fibre de verre . 

Récupér er le fi Itre , le placer au congé lateur dans une boî te de 

pétri ou dans un t ube hermét ique. 
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SPECTROPHOTOMETRE 

DEFINITION 

Mesure la densité optique (Do) d'une lumi ère monochromatique (1 seule 

cou 1 eur). 

PRINCIPE 

Une source lumineuse (lampe à iode blanche) avec devant un prisme qUI 

décompqsera 1 a source 1 um i neuse en un spectre de l 'U. v i 0 1 et à 

l ' infra-rouge . 

Modèle ut i 1 isé 550 SE Marque. PERKIN-ELMER. 

MI SE EN MARCHE DE L'APPAREIL ET MESURES 

L'apparei 1 doit êt r e allumé au mOins 1 h avant son uti 1 isat ion . 

Les cuves devant r ecevo ir les échanti 1 Ions doivent êtr e so igneusement 

lavées et rincées . 

ETALONNAGE DU SPECTRO, OU FAIRE LES BLANCS 

Prendre les deux cuves de 15 cc , les r e mpl ir d'acétone à 90 %. 

Disposer 1 es 2 cuves dans 1 es 2 compar t i ments prévus du spectro 

exactement dans le meme position de façon que la source lumineuse 

traverse parfaitement bi en l' échanti 1 Ion. 

Fermer la porte pour év iter toute charge extér .ieure de lumi è r e . 

Fai re 1 e poi nt zéro, s il es cuves sont propres , l' appare i 1 do it 

marquer 0,00 . 

Garder 1 seule cuve contenant de l'acétone (cel le s ituée au fond ) . 
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GENERALITES SUR LE FLUOR IMETRE 

METHODE DE YENTSCH ET MENZEL (1963) 

Les ch 1 orophy 1 1 es et 1 eurs dérivés possèdent 1 a propri été d' émettr e 

une fluorescence rouge lorsqu'ils sont exc ités par des radiations b leues . 

Cadran gradué de 0 à 100 donne 
la mesure de la fluorescence 

Bouton de réglage du 
cadran 

La lumière excitatrice 
est sélectionnée par un 
f iltre pr imaire bleu tube avec 

échantillon 4+---+-'1:.---- Lampe émettant dans 

porte du 
fluorimètre 

filtre rouge corni ng 

MESURE AU FLUOR IMETRE 

MISE EN ROUTE DE L'APPAREIL 

l'ultraviolet+ photo­
multiplicateur sensible 
aux radiations rouges 

Règle l'intensité de 
l ' excita t ion à 11 aide 
d1 un volet coulissant 

11 faut le mettr e en route ! h avant son uti 1 isation, temps de chauffe 

obi igato ire . 
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ETALONNAGE 

Rég ler l'intensité de l' exc itation à l'aide du volet s ur f ente 1 

( lecture+ précise) . 

Régler la lecture sur +0 ,00 , 1 'apparei 1 est prêt à être ut i 1 isé . 

APRES EXTRACTION ET CENTR IFUGATION 

Ouvrir le t ube, prélever le surnageant dans un tube propre. 

P 1 ac er 1 e tube dans 1 e f 1 uor i mètr e et 1 ire 1 ' émission corr espondant à 

chaque . échanti 1 lon (La) . 

1 1 faut refa ire à chaque fo is le zéro . 

Acidifier 1 ' échant i 1 lon aussitôt après la 1èr e lecture avec 50 ~ 1 HCI 

lN pour 5 cc d'acétone. 

Mé 1 anger 1 a so 1 ut ion en renver sant 1 e t ube 3 fois en bouchant 

l' extr émi té à l' a ide d'un "Parafi lm" . 

Repasser au f 1 uor i mètr e et 1 ire 1 a neuve 1 1 e émi ss ion ( Lo) . Laisser 

agir pendant 30 secondes minimum . 

CALCULS DE LA CHLOROPHYLLE A ET DES PHEOP IGM ENTS A OU CALCULS DES 

· CONCENTRATI ONS EN PIGMENTS 

T va 

Ch lora a ug/ 1 itre F. ---- ·(Lo - La ) · ---

T - 1 Vf 

T va 

Phaeo a ug/ 1 = F. --- .(TLa- Lo) · ---

T - 1 Vf 

F et T sont des constantes ca 1 cu 1 ées 1 ors de 1 ' éta 1 onnage du 

spectrophotomèt re et différ entes pour chaque sens ibi 1 ité . 
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va= volume d'acétone= 5 ml 

Vf = volume d ' échanti 1 lon filtre au départ . 

CENTRIFUGAT ION 

Lor?que l 'extraction est terminée (1 h minimum ) , cent rifuger les t ubes 

pendant 15 mn à 6 000 tours . 

Remarque Faire très attention à équi 1 ibrer les tubes . 

CONSERVATION 

On peut garder 1 ' échanti 1 lon quelques semaines au congé lateur dans un 

tube fermé hermét iquement . 

ACIDIFI CATI ON 

Se fai t avec de I'HCI (N) quantité de 50 fi pour 5 cc pour 

l'ut i 1 isation du fluorimètre. 

Au spectr ophotomètr e avec la cuve de 15 cc mettre 150 fi d'HCI. S'i 1 

n' y a pas les 15 cc mettre en fonction du vo lume (vo ir les graduations 

sur la cuve) 5 cc 50 fi HCI, 10 cc 100 fi d'HCI, 15 cc 150 fi d'HCI. 

BROYAGE 

PETITS FILTRES 

1) Les membranes se décongè lent aussitôt 1 ' acétone m1 se dans le tube . 

2) Méthode de broyage 

- La membrane est placée directement dans le t ube à centrifuger 

-Mettre 5 cc d'acétone exactement 

Prendre une pet ite spatul e (côté carré) qu1 broiera le filtre sur 

un vortex . Opération rapide de l 'ordre de 2 mn . 
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- Ref ermer her mét iquement le tube, mettr e à extr a ire pendant 1 h 

minimum à l' abri de la lumi èr e e n T0 ambiante , ou au frigo, pas 

d'i mpor tance . 

GRANDS FILTRES 

1) Méthode de broyage 

-Ut il isation d' un petit mor tier avec son pi lon . 

-Mettr e au fond du mort ier une p incée de sable de Fontaineb leau . 

- Pli er le f il t r e en deux , le mettre dans le mortier et ajouter 2 

cc d ' acétone à 90 %. 

- Br oyer énergétiquement le tout j usqu'à avo1r une pâte. 

Bien r 1ncer le pi lon et verser la tota li t é du filtre broyé dans 

un grand t ube à centrifuger . 

- Refermer her mét iquement le t ube . 

- Extr act ion pendant 1 heure m1n1mum à T0 ambiante . 

METHODES DE CALCUL AU SPECTROPHOTOMETRE 

Do 665 = di ffér ence des deux prem1 er s dosages avant ac id if ication . 
0 

Do 665 = d ifférence des deux aut r es dosages après acidification . 
a 

EQUAT IONS 

26,7.(D 665 - 665 ).va o a 
Ch la f g/ 1 = 

Vf . L 

26,7.( 1,7 . (D 665) - D 665 ).va 
a a 

Phaeo a f g/ 1 = 

Vf . L 
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va =vo lume acétone ml 

Vf = volume fi ltré en 1 

L =Chemi n optique en cm (longueur de la cuve). 

1 NO 1 v vcc D 665 D 750
0 

D 665 D 750 Chio a 1 Pheo a l 
léchant . 1 0 a a 

1 1 
1 1 
1 1 

N8 h 012 15 01090 0 1007 01075 01010 71209 111 10131 
1 1 

J 012 15 01099 01005 01082 01011 91211 11016931 
1 1 

J 012 15 01108 01012 01090 01016 81811 1111 9J-t.l 
1 1 

1 
26 1 7 . ( 0 1 083 - 01 06 5 ) . 15 1 

N8 h = Ch io a = = 71209 f g/ 1 1 
012 x 5 1 

2617.0 17 .(0 1065) - 01083) 15 
1 
1 

Pheo a = = 11 101.1 flg/ 1 1 
012 x 5 1 

1 

PREPARATION DES ECHANTILLONS POUR LEUR PASSAGE AU SPECTRO 

Lorsque les t ubes ont été centr ifugés 

Récupération du surnageant (V .A 15 cc) dans la cuve . 

Bien nettoyer les bords de la cuve pour éviter toute modification du 

passage de la source lumineuse . 

DOSAGES PROPREMENT DITS 

A chaque changement d' échant i 1 1 ons 1 bi en r 1 ncer 1 a cuve à 1 1 eau 

dist i 1 lée et une derni èr e fois à l 'acétone à 90 %. 

POUR CHAQUE ECHANTILLON 

- 1èr e mesure à 7 50 nm ( angstrom) affichage de cette D. 0 . 1 que 

1 'appare i 1 i r a chercher nous donnant 1 e ch iffre d'ab sor pt ion dans cette 

densité optique . Ce l le- c i correspond à la turbidité qui ne nous intéresse 

pas. 
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- 2ème mesure à 665 nm même méthode de recher che que précédemment, le 

r ésultat sera la dens ité optique de la c h lorophy 1 le + la t urbidité . 

Pour aVO ir la D.O. de la chlorophy ll e pure, il faut soustraire D. 

750 nm c ' est à dire la t urbidité à D. 665 nm c ' est à dire la ch lorophy 1 le 

+ la turbidité . 

Pui s tout de sui te après le 2ème dosage , i l faut ac idifi er l' échan­

ti 1 Ion pour avo ir les phéopigments . 

Pour 15 cc d'acétone + chl orophy ll e il faut mettr e 3 fois 50 )-'1 de 

He l N. 

Bi en homogéné iser l ' échant i li on à l' ai de d'un parafi lm, retourner 

p lus ieurs fois la so lut ion. 

Refa ire aussitôt les dosages à 750 nm et 665 nm. 
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DOSAGE DES NITRATES, NITRITES, NH
4

, P0
4

, Si, UREE 

Seule la préparation des échanti lions a été effectuée au LPGIM . 

1 1 est nécessaire de fi 1 trer 1 ' eau s ur membrane en fibre de verre 

0,45 f (Whatman GFC) afin de protéger 1 'apparei 1 de mesure . 

Un volume de 30 ml par échanti 1 lon est suff isant. 

STOCKAGE 

On stocke 1 'eau au congélateur (- 80°C) dans des flacons de 50 ml en 

plastique c ri sta l, fermés par un bouchon à vis (35 x 70) . 

11 est indispensable d'indiquer la sa i inité de chaque pr é lèvement. 

DOSAGE 

Les échant i 1 1 ons ont ét é dosés sur un ana 1 y seur de type chaÎne 

automatique (Ska lar ) à la station IFREMER de 1 'Houmeau ( La Rachel le ) par 

Mme Françoise MORNET . 

Les r ésultats sont expr imés e n f mol / 1 d'eau de mer . 
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DONNEES SUR LA MAREE 

Figure 2 Coefficients de Marée 
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- -ECHANTILLON I 

TEAU 

.... * 
19.5 
6.8 
2.6 

19. 8 
23 .7 

SAL 

** * 
31.2 

13 . 9 
8 .9 

29.13 
32. 1 

PH 

* tc· -K· 

~: . 131 
13.1:13 
13 . 17 
7.78 
E:. 25 

02MG 02P10 

9.6 
1 . 5 
1 . 2 
7.4 

13 .4 

1133.4 
163.::: 

12.::: 
::;.s. 13 

146.8 

Numb~l' of Obs~rvations: 17 

ECANTILLON II 

TEAlJ 

19 .9 
1 . B 
1 . 13 

1::1.5 
22.9 

SAL PH 

•. .,. * •· ..... 
31 . 3 8.86 

13 .9 8 .134 
13.9 0.213 

28.3 7 . 54 
32.2 8 .33 

02MG 02P10 

9.7 
1 . 4 
1 .2 
7 . 9 

13 .3 

·X ·X ·X· «· 

185. '( 
155.9 

12 .5 
:::9. (~ 

143.13 

Numb~r of Obs~rvations: 28 

ECHANTILLON 3 

TE ALI 

,..., .. ,. 
28.2 

1 . 4 
1 . 2 

18.{ 
24. 1 

5AL 

**.* 
3 1 . 5 

13 . 2 
13 . 5 

313 . 13 
32.2 

PH 

«· ·M-* 

:::.1313 
13 . 84 
13 . 19 
7.57 
8.29 

02MG 02P10 

tC· .)(-,-)(> , oX••X••X• •X' 

9. 5 183.9 
1 .4 144 .4 
1. 2 12. B 
7.6 913.8 

13 . 5 145 . 8 

Numh~r of Observati ons: 21 

NfU 

·X··X· oK· 

6.0 
9.3 
3.1 
2.5 

14.0 

NTU 

71 .2 
3.6 
3.::: 
1 .9 
1 .5 
:::.3 

NTU 

58 . 7 
2 .4 
1 . 1 
1 .0 
1 .2 
4.5 

5um 
AVC! 
Uar· 
Sclv 
Min 
Max 

5 Uil1 

Ave 
IJ ar 
5dv 
Min 
Max 

5um 
Ave 
Var 
5dv 
Min 
Max 

ECHANTILLON Q 

lE (lU SAL Pli 

28 . 6 :q . !i :;: . 04 
1 . 8 (3 • 2 8. 135 
1 . 0 0 . !i 8 . 23 

19 . 6 313.13 7.52 
23 .0 32.2 8.68 

02MG OZPHl 

:::.6 93.7 
2. 6 3 17.::: 
1 .6 17. ::: 
3.6 40.13 

11. !'1 129.0 

Number· of ObsC!rvati on~;: 2B 

ECANTILL.ON EX 

TE (Ill 

•X.X X 

20.7 
1 .. 'J 
1 .2 

1::: . 7 
24.4 

SAL. 

·X X· ·X· 

31.6 
13 . 1 
H.3 

313.7 
32.2 

PH 

7 . 9'1 
13 . 134 
0.20 
7 . .51 
::: .40 

02MG 02P10 

::: 0 L: 
4.7 
2.2 

11 . 1 

:::9.6 
<'1:::4. 1 

22.0 
37.0 

11 2.0 

Numb~l' of Observations: 21 

EC1H\NTI l.l.ON PY 

TEAU 

iC•·X· •X 

2(1. 8 
• 1' .. 2 

:1.1 
19. 5 
2<'1 .6 

5Al. 

·X ·X• ·X· 

31. 5 
13.2 
13. 5 

. 3l~.l3 
32.1 

PH 

tUll 
8.85 
0.22 
7 .58 
r:: .23 

02MG 02P1F.l 

9.0 
1 . 7 
1 .3 
4.3 

113.8 

9:::. 2 
165.4 

12 .9 
49.0 

11 0. 0 

Numi.Jer· of Ohsr~r·v.ll:i ons : 213 

DONNEES STATI STI QUES . 

NTU 

39.::: 5um 
2.0 Ave 
2.2 u.w 

. 1 . 5 5dv 
1 .0 Min 
7.6 Max 

NTU 

33.::: 
1 .6 
0.2 
El. 4 
1 .0 
2.5 

NTU 

40.9 
2.0 
1 . 5 

-1 .2 
13.7 
5.6 

5um 
Ave 
Ua l' 
Sdv 
Min 
Max 

Sum 
Ave 
Val' 
5dv 
Min 
Max 

ECHANTILLON f: L 

TEA1f 5AL PH 02MG 02P 18 

21 .9 
1 .5 
1 .2 

213.13 
24.::: 

3 1 .5 
13.2 
B. [1 

313.13 
32.3 

« •X » 

~:. 138 
8 . 83 
El • 1 E: 
7.53 
:::.24 

.X··X· ·» 

2 .5 
1 .6 
4. 1 

11 . E: 

97.9 
27E:.5 

16.7 
47.8 

138.8 

Numbe r 6f Observations: 21 

ECHANTILLON M 

l F.AU 

21 . 1 
0.7 
0.9 

19.2 
22. ::: 

SAI. 

31 .6 
8.1 
0.4 

:~a. 9 
32 .0 

PH 

7 .99 
13.83 
8.17 
7 .52 
1:: . 1 ::: 

02MG 02P113 

-=· ·=· ...... v 

1 .9 
1 . 4 
4.6 

11 . 13 

96.7 
282.4 

14 . 2 
53 .8 

117.8 

Humber of Observations: 18 

-
NTU 

413.2 5um 
1. 9 Ave 
8.4 Var 
8 . 7 5dv 
8.8 Min 
3.1 Max 

NTU 

38.5 
2. 1 
1 . 4 
1 . 2 
13.9 
5.5 

5um 
Ave 
!Jar 
5dv 
Min 
Max 
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CARACTERISTIQUES DE L'EAU DE FORAGE 

t AU DI TORACI 
2~~~~~~~~~~~~~~~~~~~ 
24 

23 

22 
21 

20 

1~ 

120 

9V 

Tempér ature ( oC) 

t AU 6nO~AGt 

'1 ........._ A f 1 
..., ' 1 v 1 

Pourcentage de saturation en oxygène 
60 \.._ 

\ .. 
:L . ~ .... l 

• (1 '.) 10 15 20 25 30 

[ AU DI fOiRGl 

Turbidité (NTU ) 

ECHANTILLON F 

DONNEES STATI STI QUES TEAU SAL PH 02MG 02P10 NTU 

~··X· ·X ~··X ·X * •X* 6::: . 4 723.0 ·X· ·X * Sum 
1 ::: . ::: '26 . i 7.3::: 6 C• ·"' 72.3 27.1 Ave 
0. 6 Ji.5 0. 10 5.7 640 . 9 <X·«· «· Uar 
0 .E: 2•tt 0.31 2.4 25.3 34.3 Sdv 

17 . 4 21.3 6. :::6 3.3 35.0 1 . 0 Min 
19 .9 28.Q :::.87 18.3 186.8 95.8 Max 

Numb eT' of Observations: 10 
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::u:.: Il 4, à 93.0 2 3. 447~<9 
::~ .. 2E.E.:.3::i Sdv 

2(1, 0 152.6 129.0 1 3.2~63 1 
::.•); 4 120 . ? 95 . 0 27.08838 19.8 147 . 0 11 2 . 0 3 1. 2 4435 
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; ~ t TOt = SUREVALUATI ON ou TAUX D'OXYGENE DISSOUS MESURE AVEC 
. .. LA SONDE WTW Oxymeter PAR RAPPORT A LA VALEUR lHEOR IQUE. 

• 4 
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PROCEDURE DE CALCUL DU POURCENTAGE DE SATURATI ON EN OXYGENE DISSOUS DANS L'EAU 

LET A=O 
LET T=O 
LET D=O 
LET B=O 
LET C=O 
LET F=O;LET J=O; LET M=O 

FINISH ALL 
USE DUFYDRO 
E.SUPD=TRUE 
OBTAIN FIRST FROM DUFYDRO 
WHILE NOT PASTEND(DUFYDRO) AND~FOUND=TRUE DO 
T=(TEAU+273. 16)/100 
F=173 .4292+(249 .6339/ T)+( 143.3483*LN(T)) 
B=F-21. 8492-::-T 
C=B+SAL'é( -0 . 033096+(0. 014259-::-T)- ( 0.001T-T-:Hé2)) 
D=EXP( C) 

02P100=100-:é02ML/D 

Cette procédure a pu être uti 1 isée grâce à Monsieur RAZET . 
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PROTIDES PART 1 CULA 1 RES 
AP BP CP 

----·-
Tab leau 1 Données brutes (D . O. 8.359999 8 .286 8 . 126 

9. 581 8 . 15 8.281 
8.359999 
8 .947881 

9 . 396 
8.61 4999 

8.29 
-9.83 
8.12 

Simple Regression of CO~on DOP 
Standard 

Parameter Estimate Error 

8.185 
8 . 16 

8.162 
8 . 8928881 

8.151 
8.159 
8 . 128 

T 
Value 

8 .158 
9 . 995 
8 . 11 2 

8.8818881 
8.843 
8 . 142 
8.834 

Prob. 
Level 

---------------------------------------------------------------------
Intercept 
Slope 

-14.142:3 
326.98 

4 . 48751 
16 .6558 

-3.28379 
19.6316 

8 . 8:?.49319 
2.58466E-3 

---------------------------------------------------------------------
Analysis of Variance . . 

---------:-::::~~--------------------------------------------------------

Source Sum of Sq uares Of Mean Square F-Ratio 
Model 7958.6989 1 7958.6989 385.3992 
Error · 4 1 .381879 2 28.659535 

Correlation Coefficient = 8.997415 
Stnd. Error of Est. = 4 .54429 

Figure 8 

AP 

1 41:2,97 
1 703 ,32 
1 41.+, 28 
1 1 18:2,03 
1 343,65 
1 74ï ,8 
1 32:2,72 
1 traces 
1 - 100,34 
1 

Droite de régression à partir 

de la gamme éta lon . 

BP CP 

317,5 108,2.\ 
139,6 310,95 
185,39 150,08 
152, 69 67,68 
155, 31 89,9 
63,76 49, 37 

140,92 traces 
15l,J8 129,15 
110,84 traces 

c 
0 

DP 

traces 
401,2 
34 ,84 
167,08 
116,07 
154,0 
147,46 
169,7 
traces 

Tab leau 3 

OP 

-8.83 
8.358881 

8.31 
8 . 171 
9.132 
8.161 
9. 156 
8. 173 
8.835 

Tab leau 2 

OOP COP 

8.834 8 
8. 177 48 
8.296 e0 

9 . 4 128 

Ca lcu l de la droite 

de régression 

Concentration en pro-
ti des 
( ug/ 1) . 

particulaires 
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LIPIDES PARTICULAIRES 

AL BL 

Tabl eau 4 Données brutes (D . O. ) B.29 B. 164 
B. 64 B. B64 
8 .24 B. 1B1 

" a..42 B. 213 
. B.324 B.94 

9 .465 9 . 962 
8 .343 8 . 865 
-B . B6 B. 182 

8 . 84 9 . 865 

CL 

B. 172 
B. 21 

B. 124 
B. B96 

B. 1 
B. B5 

B. 884 
B.B83 

8 . B5 

DL COL DOL 
--·- ·- ------------------

- B. 96 
9 .27 

8 .844 
B. B1 
B. B3 

B. 163 
B. 186 
B. B38 
B. BB5 

B 
6B 

, 2B 

B. 14B5 
8 . 466 

B.8295 

-=====--============--============--===---=========--

···· ... 
Simple Regre~sion of COL on DOL 

Par amet et; :.' 

Inter cept 
Slope 

Est i mate 

-23.2328 
173. 9~:9 

St andar d 
E1·r or 

3.B763 
5.54B2 

T 
Va l ue 

-7.56344 
31.4848 

Pr ob. 
Lev el 

B.83363B6 
B.82B2646 

---------~~-~-------------------------------------------------------
Ana 1 ys i·s of Ua ri ance 

So urce 
Mo de l 
Error 

Sum of Sq uar es 
7 192.7B71 
7.292893.5 

Of Mea n Sq uar e F-Rat io 
71 92.7B7 1 986.262.5 

Total <Corr . ) 72BB.BBBB 

Correlation Coefficient= B.999493 
Stnd . Error of Est. = 2.7BB54 

7. 292E:935 

Figure 9 Dr o ite de r égr ess ion à 

par t ir de la gamme éta lon 

AL BL 

54,35 10,5 
176, 14 traces 

36, 95 t r aces 

CL 

.:: 
0 
L 

13,2 
26,5 

t r aces 

DL 

t r aces 
47 , 38 

t r aces 

Tab leau 5 Ca lcul de la dro ite 

de r égress ion. 

99,58 27 , 55 traces traces Tab leau 6 Concentrat ion en 1 i-
66 ,18 280 , 52 traces t r aces pides particul a ires 

11 5,24 t r aces t r aces 10,15 (ug/ 1) . 
72, 79 t r aces t r aces 18, 15 

traces traces traces t r aces 
t r aces traces t r aces traces 
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GLUCIDES PARTICULAIRES 

AG BG CG DG DOC COG 
- ----- - --========================-

Tabl eau 7 Données brutes (0 . 0 . ) 

Simple Regression of CO on DO 

Parameter 

Intercept 
Slope 

... \ . . 

Est imate 

-8.656249 
134.344 

Standard 
Error 

2 .664E:9 
4.75276 

8 .498354 
1 .25885 
1 .55195 

B. 9~8655 
~8 .1 

:S'a59 
8 .958655 
8 .288164 

- 8.85 
8 .358262 

T 
Value 

-8.246257 
2E:. 2665 

8 .35 
8 . 42 
B.23 
8 . 19 
8.25 
8 .25 

8 .2 
8 .22 
13.37 

8 . 2:38881 
8 .288891 
8.328881 
8 .518881 
8 . 21813131 
8 .2581381 
8. 19888 1 
8.23888 1 
8.4888131 

Pr ob . 
Level 

8 . 82:3451 
1 . 24923E-3 

--------------------------------------------------------------------­.· 

Source :. 
Mode 1 " 
Err or 

Total <Corr.l 

Analysis of Variance 

Sum of Squar(!S 
79r::8. 1324:~ 
19.975167 

:::000. 8813B 

(If Mean Square 
79gl3 . 1324:3 

2 9 . 9:::75:33 

3 

Correlation Coefficient= 8.993751 
Stnd. Error of Est. = 3. 16831 

Fi gure 10 Dr o ite de r égr ession à 
/ 

partir de la gamme étalon 

AG BG CG 

260 ,88 185,46 147,84 
669, 56 223,0ï 104, 85 

ç 
0 

PG 

t races 
235 , 9 
10~ , 2 1 

F-Rat10 
798.9946 

-8.8499993 8 . 82 8 
8.443984 8.293 48 
8.196952 8.578 88 
8 . 114635 8 . 915 128 

8 .8734765 
8.8487813 
9.1357131 31 

8 .27927 
8 . 898171 7 

Tab leau 8 Ca lcu l de la droite 

de r égr ess ion. 

830,88 120, 97 169,3~ 
508 , 24 99 ,4ï 271 , 4~ 58,97 Tableau 9 Concent r ation en glu-

454,48 1~1 , .?~ 110, 22 36,86 ~1des parti~~aires 

50'- ,24 1 3 1 ,7~ 131,72 2~ , 59 (ug/ 1) . 

10-i, 95 104, 5 99,47 :2 , 01 
traces 11),6 120, 97 147,45 
1 5,6 196,2 212,32 )0, 13 
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l lOO 

\ ~ 

;\ \ 
HO 

\ j\ 
1:/X) 

p / -/\ A c v \, 1 ~\ 
1/X) 

ACO 
~ 

\\ 
1 lOO 1 

1 1 1 1 \ 
00 0 0 

z 3 0 1 2 3 • 5 6 7 \ B 9 0 

PlO Tl DIS PARTI CULAI liES LIPI DES PARTICULA IUS \\/_..,..... 
CLUCI DES PARTI CULAI IlS 

l lOO :!>CO ICOO 

1000 
,\ 

fOO 1\ iCC 'lOO ll:fj 

40() :.. f 1 \ 
8 c . 14)0 

t.OO -~~ 

\tlO 1 \ lOO 
_,i 

0 0 0 
0 z 0 0 2 3 

PJOTI DES PAITI CULA IRIS LI ~16ts · PARTICULAIRtS CLUCI DES PAITI CULAI US /l(X) ~ IOCO 
1000 Vl 

ro N 

~00 too 
fi)) 

c 6CO c c p L c 
itOO 

ldO 
~00 

zoo lOO 

0 0 0 0 7 B 0 0 2 3 9 

PROTI DES PAIITI CIJLAHl S LIPI DES PARTI CULAIRES CLUCI DES PAITI CULA IRES 
IUXJ 300 1000 

iDe 

lOO 

~ D 
G 

"-, ·~L ----~ " 0 0 0 7 B 0 1 1 0 5 6 7 B 9 
1 

/ 

GRAPH 1 QtJES DES CONCENTRA Tl ONS EN PROTIDES, LIPIDES, GLUC I DES. ~•g/ 1 ) 
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Tableau 10 : CONCENTRATIONS EN PI GMENTS V'g/ l ). 

Ch Ph Ch Ph Ch Ph Ch Ph 
------ ---------- ---------------- ---------------- --------- -------

1 1 - 1 L.77 0,18 2,3 1 4,41 1 0,6:; 0,3 1 
Il 1 3.45 0,01 1 2,6 0,01 8,07 9,68 1 3,86 1,Ol 1 

3 1 1,72 0,01 1 0,61 0,3 3,75 5,58 1 1,75 1,21 1 
Q 1 3,08 0,01 1 1,26 0,22 0,02 0, 32 1 0, 97 0,5 1 
Ex 1 4,40 0,01 1 1,27 0,03 2,4 :1.72 1 1,41 0,74 1 

PY 1 1,24 0,24 1 0,82 0,01 1.99 3, 87 1 1. S8 0, 82 1 
EL 1 0,88 0,3 1 l,51 0,01 1,26 2,38 1 1, 89 0,74 1 
M 1 - 1 2,53 0,01 1 2,4 4,19 1 1, ~ 1 1,21 1 
s/F 1 0,37 0,01 1 0,08 0,03 1 0,07 0,69 1 0,03 0,04 1 

------------- -----------_._- -------------- -_._-------_._-
16/ 7 20/ 7 30/ 7 518 

T ab 1 eau 11 : OOSAGE DES SELS NUTR 1 TIFS Cratg/ l ) . 

_~~::~:~= __ ~~::~:~= _____ ~~1 ________ ~04 _________ ~~ ________ ~:~~ __ 

1 1 0, 25 3,26 2,07 2, 95 8,97 0,99 1 

Il 1 - 0,96 0, 1 4,40 6,12 3,08 1 

3 1 0,03 4, 80 1,44 1, 8 7,59 20,6 1 

----------------------------------------------- ----------------
Q 1 0,44 2,28 2,05 1,45 6, 89 3,38 1 
Ex 1 0,04 2, 90 0,31 3,40 7,47 0,91 1 
PY 1 0,04 5,18 2,47 1,61 7,82 1, 7:l j 
EL 1 0,03 2,75 l,52 2,40 10. Il 1.7 1 

M 1 0,07 2, 33 0,94 2,0 11 ,59 1,19 1 

F 1 - 1, 91 201,4 1, 8 160,5 l, 4 1 
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(%sat urat ion ) . 
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DISCUSSION 

ANALYSES HYDROLOG IQUES 

- Tell1)érature 

Les fluctuations autour de le ur moye nne de la températur e de l'eau 

de l' e nsembl e des échanti 1 lons sont r e lat iveme nt fa ib les . 

On notera tout de même que l' eau pompée direct ement dans 1 ' estua ire 

(bac 1) s u it des val eurs légèr eme nt plus constantes et proches de 19° 5. 

Cec i est dû au vo lant thermique de 1 'eau de mer. 

Par cont r e , une fois stockée (bac 2, 3 et sall es) , la température 

va dépendre de p lusieur s facteurs dont le temps de stockage dans le s bacs 

2 et 3 ainsi que la t empé r ature ambi a nte externe . 

La compara 1 son des moyennes des tempér atures fait appa r a i t r e un 

r~chauffement progress if lors du transit de l' eau pour la pé riode 

cons id0rée (j ui 1 l et-août) et pouvant atte indre 3°C. 

I Ir 3 Q f4 Py t1 E:L. 
t J • • l ~ • ~ 

~ 

1 1 1 1 

-t~ -4~,s 20 ltjf 2.1 ZJ,<i tt (oc.) 

Une tempér ature de 20°C est considér ée comme nécessai r e en période 

de r epr oduct i on des huîtres . L' i nsta 1 1 at ion ag it donc f avorab 1 ement sur 

ce point par le réchauffement qu ' e l le occasionne . 

Quelques relevés effectués en serr e ont vi s uai isé la très grande 

sens i bi 1 i té de cette sa 1 1 e aux variations de 1 um i è re nature 1 1 e et 1 a 

va 1 eur moyenne e nregistrée et constamment supéri e ure à ce 1 1 e des autres 

sal les . 
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-pH 

Le pH de 1 'eau de mer est de 8,00 e n moyenne ce qu1 correspond tout 

à fait aux va 1 eurs hab itue 1 1 es mes urées dans 1 ' estuai r e ( HÉ-r a 1 et a 1 • , 

1984) . 

De plus , le pH ne var1e pas s ignifi cat iveme nt au cours du trajet de 

1 ' eau au se in de 1 ' éc loseri e . 

-Sai inité 

La sa 1 in it~ moyenne évo 1 ue très peu au cours du trajet de 1 'eau et 

se mai ntient à 31,5 %0 dans les sa i les comparée à l 1, 2 %0 en mer . 

On peut donc considérer comme nul le 1 'i nfluence du r éseau 

d' a lime ntat ion s ur ce facteur (facteur conser vatif) . 

- Oxygène di ssous 

Les r ésu 1 tats 1 es p 1 us inté r essants ont été obtenus 1 ors de 

l' éva luat ion du taux d'oxygène di ssous dans l' eau . Ce lui-c i a été mesuré 

e n pourcentage de saturation et e n mgl 1 d' eau de mer . 

~ Au n1 veau des bacs extéri eurs 

La s uperpos ition des courbes (f igure 5) révè le la constance du taux 

d'oxygène e nt r e les bacs 1, ). _et 3. Ce la s ign if ie que, ni la décantat ion 

de 24 heures, ni le passage au travers du fi ltre a sab le extéri e ur de 40 
fm n' affectent ce paramètre . 

On conser ve donc 1 a concentrat ion nature 1 1 e de 1 ' eau en oxygène 

di ssous , et ce jusqu' à l' entr ée des sa i les . Cette va leur est d'ai l ieurs 

suffi samme nt é levée (104 %) . 

-::- Au n 1 veau des sa 1 1 es i ntér i e u r es 

Les quatre premi èr es mes ures ont r évé 1 é i mmÉ'd i atement une d i ffé­

r e nce s i gn i f i cati ve pour ce facteur e ntre 1 es bacs extéri e urs et 1 es 

d iffére ntes sa i les . 



1 - 58 -

3 cas se distinguaient 

- l a sa i le de phytop lancton conservait un taux d'02 identique 

à ce lui présent dans l'estuaire 

- la serre présentait un taux extrêmement Faible 

- les autres sai les étaient constamment inFérieures à 90 % et 

avec des variat ions très importantes se lon les jours et la 

sa ll e. 

Les .1 s i tuat i ons en présence expr i ma i ent donc b ien des différences 

d 'ut i 1 'i sat i on des sa Iles et vra i semb 1 ab 1 ement 1 i ées à l' état de 1 eurs 

Fi Itres respectifs. 

le fi Itre de la s ai le de phyt oplancton éta it rincé r éguli è­

rement chaque matin . 

- la serre étant une sai le peu sol l icitée, son fi Itre était 

peu rincé . La stagnation de l' eau qui en r ésulte et la tem­

pérature é levée qui r égne dans les canal isations font que 

le taux d' 02 est toujours très faib le . 

- les autres salles sont l'objet d'uti 1 isations plus irrégu-

1 ières en fréquence, ce qUI se répercute s ur l' état des 

fi Itres. 

Ces constatations ont amené à l'expérience suivante qUI a duré di x 

Jours environ ( r e levés 5 à 15 ) . 

Chaque mesure était désormais précédée d'un rinçage des fi Itres à 

sables internes aux salles (10 (lm ) . Les r ésultats sont immédiats et très 

s igni ficat ifs. 

Toutes 1 es sa Il es retrouvent un taux d'oxygène d issous autour de 

105 % ( identique ou supérieur à ce lui de l' eau de l' estuai r e). Ceci est 

éga lement va lab le pour les sa i les dont la teneur en 02 était très faible. 

De plus, l a var iab i 1 ité devient quasi null e. 
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Cette expér i ence i """rtante a donc révé 1 épi us i eurs prob 1 èmes au 

niveau des fi Itres à sable (10}-') 

1 1 y a un encrassement des fil tres suff i samment rap i de pour 

permett r e une baisse de la quai itp de l' eau e n oxygène. En plus du 

phpnomène de co lmatage , il s ' agit certainement d'un prob lème de 

stagnation de l' eau à l'inté rieur du fi Itre lorsque le c ircu it est fermté . 

Ce 1 a favor i se probab 1 ement un déve 1 oppement bactér i e n au se i n même des 

fi Itres (nids bactériens). 

1 1 est nécessa i re d'effectuer un rinçage comp 1 et chaque Jour et 

s urtout avant c haque nouve Ile mise e n élevage af in d' avo i r un tau, 

correct d'OZ' A ce sujet, bien que l'on conserve une concentration en 0 0 

sat isfaisante , il est préfé r able de conserver les systèmes de bullage 

dans les bacs. 

Il semb le donc que le fait même que le circuit de l' éc loser ie 

fonctionne de man lere alternative et irrégu l ière soit le facteur 

principal favorisant la prol ifé ration de consommateur s d' oxygène. Ceci a 

été mis en évidence par une expéri ence effectuée en continu sur 60 heures 

en sa lle de quarantaine . la concentration d'OZ e n mg/ I a été mesurée e n 

aval du fi Itre à sable . 

Résultats 

Avant rinçage 

Après rinçage 

6,5 mg/ I ( 75 %) 

8 , 5 mg/ I ( 100 %l 

Cette va 1 e ur se ma i nt i ent ensu i te durant au ma 1 ns 50 heures pu 1 s 

décroit jusqu'à 70 mg/ I de la 50ème à la 60ème heure . Après 60 heures, un 

r inçage comp let réhausse immédiatement la concentrat ion à 7,5 mg/ I. 

Le vie i Il issement des filtres (10 }-'m l est donc bien moindre lor sque 

1 e ci rcu i t fonct i onne en cont i nu, ce qu in' est pas 1 e cas des fil tres à 

cartouches (1 ).lm 1 . 

Cette expér i e nce a éga 1 eme nt montré un 1 pger rythme ci rcad i en 

pu 1 sque 1 etaux d'OZ remonte en mil i eu de journée (product i on par 1 es 

organ ismes photosynthétiquesl. 
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- Vérification de la fiabi 1 ité de la sonde WTW OXYMETER 

La tota 1 i té des mesures du pourcentage de saturat i on en oxygène 

di ssous a été comparée aux valeurs théoriques en fonction de la 

température af inde mettre e n év i dence une éventue Ile dév i at i on de 

l' apparei 1 . 

1 1 appara i tune suréva 1 uat i on de 20 % e nv 1 ron par rapport aux 

va leurs t héoriques (f ig . n. Cette va leur étant constante , les résultats 

demeure nt comparabl es e ntre eux . 
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ANALYSES PARTICULAIRES 

- Turbidité 

Les mes ures de turbidité n'autorise nt qu'une est imation g lobale de 

1 a qua~t i té de part i cu 1 es en s uspens i on dans l' eau de mer. Par cette 

méthode, on ne di st i ngue pas 1 es pr oport i ons de mat i è r es seston i ques 

miné r a les ou organ iques, ni la r épartition e ntre le vivant et le non 

vivant (p lancton et t ripton) . 

El le permet par contre de visual iser l'efficacité de la dpcantation 

et des fi Itrages s uccess iFs. 

Le rô 1 e de l' i nsta 1 1 at i on é tant auss i de contrô 1 e r l' eau ut i 1 i sée 

par les organismes fi Itreurs (mo llusques), il est intéressant de ramener 

ce ll e - c i à une turbid ité la p lus constante et la plus faible possib le, 

cec 1 dans un souc i s de comparer des r ésu 1 tats s ur d i fférents bacs ou 

sa i les d' expériences et de faci 1 iter les é levages larvaires . 

La turb id ité du bass i n à 1 a sor t i e de l ' estua i r e de 1 a Charente 

peut atteindre 300 NTU en période hivernale et ceci associé à une charge 

seston i que de 8 000 mg/ I. Dans l' estua i r e de 1 a Seudre où est pu 1 spe 

l' eau de l' éc 1 oser i e, on constate rarement des charges seston i ques 

supér i eu r es à 200 mg/ I . 1 1 y a donc un rapport 1/40 pour 1 a charge 

sestonique e ntre ces deux stations . Expr imée en turbidité, cela situerait 

l ' estua i r e de 1 a Seudre autour de 300/ 40 ; 7 , 5 NTU (va 1 eur proche de 

ce Il e du bac 1 ) . Héra 1 et a l. r e 1 èvent des tUl"b i d i tés est i va 1 es 

inférieures à 40 voire 20 NTU. 

L' e au du bac 1 présente une turb idité moyenne de 6,8 NTU avec une 

var i ance re 1 at i vement é levée . La qua 1 i té de cette eau dépend directement 

des condi tions nature l les estuariennes, c ' est à dire du degré d'agitation 

de l' eau (vagues, coeff ici ents de marée , s a i son ) et peut être de l'état 

de 1 a marée (haute ou basse) a l ns 1 que des apports te I l ur i ques 

(ru i sse 1 1 ement ) . 

Une décantat i on pr é 1 i mina i re de 24 heures semb 1 e une étape 

nécessaire à la clarification de l' eau. On parvient ~ci à une turbidité 
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moye nne de 3, 6 NTU et les valeurs sont plus constantes . Pourtant, le bac 

2 peut s ubir également un lége r brass age des particul es fines pui squ 'i 1 

est exposé au ve nt . D'où la nécess ité de le nettoyer r éguli è r ement . 

La turbidité est ensui t e di rn i nuée au n 1 veau du bac :3 grâce au 

f i ltre 40 fl m. En fait, cette fi ltrat ion est une " sécurité " dans 1 e cas où 

i 1 s ubs is t era it un troub 1 e encor e é 1 evé après déca nt at ion . Dans 1 e cas 

inve rse, on n 'observe pas de c hangements notabl es après filtration. 

La seconde fi ltration s ur 10 f au n 1veau de c haque sai le abai sse la 

turbidité de 2 , 4 NTU à des va le urs infér ieures à 2 NTU . 

1 1 est à note r que ces va 1 e urs sont re 1 at i ve me nt fa i b 1 es et qu' i 1 

sembl e di ffi c il e , au se 1n d'une te ll e installation, d'approcher des 

valeurs proches de zé ro. 

1 1 apparaît donc une efficac ité notabl e des 3 étapes citées sur la 

diminution de la turbidité . 

Une derni è re fi ltrat ion s ur car touches de paros i té 1 }.J est 

effectuée e n plus avant d'alime nter les bacs d' expéri ence . Cette dernière 

n' a pas fait 1 ' objet d'une étude ma is on peut penser qu' e ll e améliore 

e ncor e 1 a 1 i mp id i té de 1 'eau dans 1 a mesure où 1 es cartouches sont 

r e nouve ll ées f r équemme nt (co lmatage) . 

- Normre de parti c u 1 es 

Comme 1 e tu rb id i mètr e, 1 e Cou lte r Counte r ne di stingue pas 1 es 

di ffé r e nts types de mati ères en s uspens ion. Par contre, i 1 apporte une 

prée i si on s upp 1 émenta ire non nég l i geab 1 e : 1 'effect if e n part i c u 1 es par 

c lasses de tai Ile entre 0 , 6 }-lm et 25 }Jm pour la s onde uti 1 isée (50 fm ) . 

Cee i permet de vérifier 1 ' efficac ité des f i 1 trat ions success 1 ves . 

* Bacs ext éri e urs 

Aucun comptage n' a r évé 1 é- une présence si gn if i cat i ve (supérieure à 

100) de particules au de là du cana l 10 voire 7 et du canal 7 dans 1 'eau 

pompée e n mer (bac 1 ). 
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Nous trava i 1 1 erons donc avec une eau const i tuPe de mati è r es e n 

s us pe ns ion de tai Il e max ima 1 e à 5 fm vo i r e 3 fm . 

La décantat ion de 24 he ures sembl e é limine r les particules compr 1ses 

entre les canaux 4 et 10, so it des diamètres moyens de l,) à 5 fm. Les 

parti c~ 1 es de tai 1 1 es inférieures ne sont quasi ment pas retenus par 1 a 

fi ltrat ion de 40 fm (bac 3). 

* Sai les intéri e ures 

Les 8 comptages effectués donnent sens i b 1 ement 1 e même h i stogramme 

que lque so it la sa i le et pour les différents jours observés . 

L' eau n~ conti e nt que 

qu1 est bien infé ri e ur 

internes ( 10 (lm) . 

des 

au 

particu les 

seui 1 de 

de tai 1 1 e infér ieure à 1, 5 fm, ce 

fi 1 trat ion des fi 1 tres à sab 1 e 

Seule sa serre se démarque par un effectif pl us P levP en particul es 

entre 1, 2 fm et 2,4 fm par r appor t a ux autres sa 1 1 es . Cee i va dans 1 e 

sens des car actéristiques d'une eau stagnante où des dépôts p lus 

importants sont favori sés dans 1 es cana 1 i sat ions , a 1 ns 1 que 1 a 

pr o 1 i férat ion d' or gan is mes 
. . 

m1croscop1ques . Il y aur a it donc un 

encrassement des cana 1 i sat ions et du fi 1 tre de cette sa 1 1 e . Lors de 1 a 

m1 se en c irc ul at ion, la press 1on est s usceptib le de r emettre en 

suspens ion ce stock de particu les. 

Dans l a p lupart des cas, les effect ifs sont infér ie urs à ceux prPsents 

dans 1 e bac 3 mai s certains comptages ont montré 1 a poss i bi 1 i té d'une 

augmentation (serre+ comptage du 10/ 8 en Q, Ex, Py). 

De p 1 us , on note 1 a présence génér a 1 e d'un pi c caractéristique pour 

toutes les mesures au niveau des canaux 2 à 4 (0 , 8 à 1 fm ) . Des comptages 

s ur le canal 1 (0,6 fm ) donnent des effectifs doubles de ceux du canal 2 . 

Ces constatat ions seraient e n faveur de l'hypothèse d'un déve loppement 

bactPrien au se in des filtres ou bien à l 'état présent dans l' eau de mer. 

Ma is cette éve nt ua li t é n' ayant pu êtr e vé ri f iée lor s de cette étude , e ll e 

reste à vérif,ïer par de.s tests b.actério l<>giques. Il s'avèr e inelispensable 
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d ' est i me r lù mic r of lore tota le e t d' ide nt i f i er , s ur des rn i 1 i e ux 

s~ l ect i fs , la pr~sence poss ib le de v i r ions ou des ger mes toxiques . 

n~ns l e CùS 0~ ces t est s bact~r i o l og i ques s 'avèr e ra ient n~gat i fs, j 1 

est ~ga 1 e rnent poss i b 1 e que ces part i c u 1 es correspondent a 1 or s à des 

c o 1 1 o I des , des arg i 1 es ou des pa rt i cu l es 1 i rnone uses présent es dans 

l 'estua i r e . 
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ANALYSES BI OCHIMIQUES 

Chlorophyll e a et Phéopi~nts a 

En mi 1 ieu estuari en, la faibl e profondeur d' eau associée à un 

estran' important r eman i e nt for tement 1 es séd i me nts, Ai ns i, 1 a teneur e n 

pigments ch 1 orophy 1 1 iens nous donne une est imat ion du phytoplancton et du 

phytobent hos vivants. Les phéopigments, quant à eux , renseigne nt sur l a 

fr act ion dégéné rée des organ ismes photosynt hétiques e n suspens ion . 

Etant donné le fo r t brassage des masses d'eaux estuari e nnes, il 

appara i t év i dent que tout pré 1 èvement ponctue 1 n'est qu'un "f 1 ash" parm i 

les fluctuat ions journal iè r es. 

Dès lors, il est diffic i le de pousser les interpr étations à partir 

du peu de données disponibl es . 

Seu 1 s que 1 ques po i nts semb 1 ent se r épéter, bien qu'à cons i dérer 

avec prudence . 

Le bac lia une concentrat i on fortement s upér i e ure au bac en 

ch 1 orophy Ile a et souvent supér i eur à 1 a moyenne des autr es sa Il es 

(pr o l ifération favori sée du phytoplancton ou bien simp le phénomène de 

concent r at ion dans le bac). 

Il n' apparait pas de différence significative entr e les 2 pre miers 

échant i Ii onnages (16 et 20 jui Il et, avant lavage des fi Itres) et les 2 

de rni ers (30 jui Il et et 5 août , après lavage) excepté peut être la 

concent ration e n phéopigments a qUI sont, dans le second cas , bien 

représentés et parfois supérieurs à la c h 1 or ophy 1 le a , li e n résulte donc 

c hi o a 

une modif ication du taux de chl orophy l le active ( ---------------- x 100) 

c hio a + phéo a 

Avant 1 avage, ce taux sera i t r e ! at i vement é levé (90 %) a lors 

qu'après lavage, i l ne sera it plus que de SC % vo ire 40 %. 
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Les différentes données cons ultées (Héral et a l. , 1984 + données 

i nf or mati ques) indiquent des concentrations en pigments ch 1 orophy 1 1 i ens 

entre 10 et 14 f g/ 1 voire 20 )-'g/ 1 • Des ana 1 yses en une stat ion proche du 

point de pré lèvement (Dufour, 1982) s ituent ces taux autour de 6 à 8 f g/ 1 

d'eau de mer . 

Les concentr ations obser vées au se 1n de l' écloserie sont donc bi en 

p lus faibles (environ 2 f g/ 1), s urtout au niveau des sa i les. 
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PROTIDES, LIPI DES, GLUCIDES 

Codage ut i 1 i sé A = 15/7 
B = 22/ 7 ........ point 9 = Serre 

c = 24/7 
D = 7/8 .. .. ..... point 9 = Forage 

Sur graphiques 1 = Bac 4 = Q 7 = EL 

2 = Bac Il 5 = Ex 8 = M 

3 = Bac Ill 6 = py 9 = s ou F 

L'estimation des quant i tés de protides, 1 i pi des et g 1 uc ides 

cumu 1 ées permet d'apprécier 1 e patent i e 1 trophique di spon i b 1 e pour 1 es 

organ1smes fi ltreurs, et notamment les mollusques qu1 font l'objet 

d'études au se 1n de l'écloserie. 11 est important de connaître ·la 

constitution de la nourriture de base impos~e par le mi 1 ieu . 

1 1 apparait un prem 1er résultat significati f entre les dosages du 

Jour A et ceux des jours B, C et D. La seu 1 e différence expérimenta 1 e 

r éside dans 1 e r 1 nçage systématique des fi 1 tres de 10 fm pour ces 3 

derni ères dates . 

Or les concentrations en protides, 1 ipides et glucides sont très 

supérieures en 1 'absence de 1 av age des fi 1 tres à sab 1 e . On obtient des 

concentrations proches de 600 j-lg/ 1 de protides et g 1 uc ides en moyenne 

assocées à des teneurs en 1 i pi des de l'ordre de 100 flg/ 1 • 

Après lavage des fi !tres, i 1 semb le que 1 ' on diminue considéra­

blement la présence de ces const ituants . Des concentrations non 

significatives (traces) sont alors fréquentes. Ceci pour les lipides , ce 

qui semble cohérent , en proportion avec des résultats antécédents obtenus 

dans 1 'estuaire de la Seudre (Dufour, 1982) . On considère que les 

glucides et les 1 ipides augmentent en été tandis que les 1 ipides restent 

inférieurs à 10 % de 1 a mati ère organ 1que soit 300 f g/ 1. 

1 1 semb 1 era i t donc que l' i nsta 1 1 at ion de l' éc 1 oser i e retransmette 

ces différentes concentrations en conservant les proportions connues en 

mer. 
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Le rapport P! G semble vOI s in de 1, il est si gn ificatif de l'état 

phys i 0 1 og i que du phytop 1 ancton. Il y aura i t donc i·c i autant de ce Il u 1 es 

vivantes que de dégéné r escentes. 

Si on considèr e l' eau du bac 1 comme eau de base {estuarienne}, il 

ex i ste · que 1 ques évo 1 ut i ons des diffé r e ntes concentrat i ons et notamment 

une augmentation sensib le dans l' eau du bac Il (décanté). 

Comme pour les chl orophy ll es , le mi 1 i eu peut êtr e prop ice à la 

mu ltip l ication et la croissance d'organi s mes uni ce llula i r es . Mai s il peut 

s ' ag i r auss i, avec un taux de cro i ssance i de nt i que à ce 1 u i ex i stant e n 

me r, d'un phé nomène de concentrat ion, le bac étant une e nce inte fermée . 

Dans la plupart des cas , l'eau quitant le bac Il voit ses concen­

t rat ion s diminuer. 

Sels nutritifs 

Le tab leau de va le urs e n se ls nut ri tifs ne r ésul te que d'un 

échant i 1 lonnage s ur toute l' éc 1 oser i e . Que 1 ques autres pré 1 èvements ont 

été conge 1 és e n vue d'une ana 1 yse u 1 tér i eure . Une conc 1 us i on hat i ve 

sera i t donc prématurée , à mo 1 ns que' l'on constate u 1 tér i e urement une 

constance dans les résu ltats . 

Les nitr i tes sont très fa i b 1 eme nt représentés ma 1 s 1 a s a Il e de 

quaranta ine approche tout de même la val eur max imal e signalée (0,5 

r atg! l ) par Hé r a l et a l. ( 19 4) à cette sa ison . 

Ces mêmes auteur s i nd i quent é ga 1 ement des va 1 eurs moyennes de 1 

f atg! 1 de ni t rates , or l' eau de l' éc loser ie semb le bien plus c hargée . 

Les teneurs e n ammon 1 ac se s ituent dans 1 e bas de 1 a gamme de 

va r iation journa l i èr e observabl e e n mer. 

Les phosphates sont un pe u au- dessus des concentrat i ons sa 1 son-. 
ni èr es et il e n est de même pour les si li cates . 
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EAU DE FORAGE 

ANALYSES HYDROLOGIQUES 

TerrPérature 

On obser ve des variations de température assez importantes . Or les 

paramètres hydrologiques de cette eau de forage sont censés être 

r e lativement constants (16°C ), d'où l'intérêt de tente r un é levage 

d' espèces phytop lanctoniques peu to lérantes pour ce paramètr e . 

Apparemment , que ce so i t au niveau de 1 a nappe souterra i ne e ll e -même ou 

bien au ni veau des canal i sat ions, il sembl e préférable d'attendre une 

stabi 1 isation de ce paramètre. 

La t empérature moyenne est de 18,8°c, ce qui est supér ieur au 16°C 
supposés de cette eau ma i s i nfé r i eur aux données annonçant 20°C en 

nove mbre (DDA La Roche Il e , 1983). 

Sai inité 

La sa i ini té moyenne est de 25,5 %0 maI s e l le auss I var Ie entre des 

extrêmes de 21,3 %0 et 28 %0 . Les analyses précédentes indiquai ent 24 %0 
(DDA La Roche ll e, 1983) . 

pH 

Le pH, peu constant , se s it ue autour de 7,38. 

Oxygène dissous 

Il sembl e d'après les r e levés effectués, qu'i 1 y ait un é pui sement 

de la poche d'eau en oxygène di ssous car sa teneur a, en moyenne , diminué 

au cours du pompage testé . 

1 1 para i t di ff ici 1 e de trava i 11er avec des concentrat i ons descen­

dant jusqu'à 30 %. 
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ANALYSES PARTICULAIRES 

La turbidité r e levée est très variab le et peut dépendre du temps de 

séjour dans les bacs (au contact de l'oxygène de l' air) . L' eau neuve est 

limpide . Par contre, laissée à l'air libre, il apparait une turbidité 

très forte dans les 15 minutes. Cela semb le dû à l'oxydation d 'un méta l 

présent dans l'eau et directement favorisée par l'oxygène de l 'air. L'eau 

devient a lors fortement or angée, et donc p lus turbide (jusqu'à 95 NTU) . 

NonDre de part i cu 1 es 

On ne dénombre pas de part i cu 1 es supér 1 eures à 5 f' Le recensement 

principal se trouve autour d'une ta i Ile moyenne de 1 f' bien qu'i 1 yait 

des différences suivant les comptages. Il apparait même , le 10 août, un 

pIC autour du cana 1 6 (2 fm ) . Ce jour correspond éga 1 ement à une forte 

turbidité, peut être 1 iée à ce stock de particu les méta l 1 iques (oxydes). 

ANALYSES BIOCH IMIQUES 

Protéi nes, lip ides, glucides 

Un seul dosage a été effectué s ur l'eau de forage (po int 9 Jour D, 

tab 1 eau 6). Les prot i des et 1 es 1 i p i des sont i nex i stants a lors que 1 es 

g 1 uc i des sont tout de même présents (50 fl g/ I ) ce qu i va dans 1 e sens 

d'une forte charge de mati èr e or ganique d'origine végétale (DDA La 

Roche Ile, 1983) . 

Pigments ch 1 orophy 1 liens 

Cette eau est dépourvue de pigments ch 1 orophy Iii ens (act i fs ou 

dégradés) . On ne les dose qu'à l' état de trace (0,03 )'g/ I) et il y a 

égal ité des concentrations en ch lorophy 1 le et phéopigments. 

Sels nutr it ifs - Métaux 

On observe une forte concentrat i 01;\ en aomon 1 ac et en si l i cates 

tand i s que 1 es ni t r i tes ne sont pas dosab 1 es et que 1 es nitrates, 

phosphates et l'urée sont en proportions semb lab les à ce l les de l 'eau de 

mer. 
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Auc un composé tox i que n'a été mi s e n év i dence lors de l'ana 1 yse 

faite par la Direction Départementale de l'Agr icu lture (DD A La Roc he 1 le , 

1983) excepté 1 a présence de 205 f g/ 1 d'a 1 um i n i um, de 67 fg/ I de zinc et 

de 0,64 f g/ I de manganèse . 

D'après les notes bibl iographiques (Des 1 ous -Pao 1 i, 1982) , certa ins 

auteurs donne nt une DL 50 apr ès 48 heures de 15 fg/ I de Mn CI 2 pour 1 es 

huîtres ainSI que pour les algues . 

De même , 1 e zinc peut être tox i que, s urtout s ' il s' assoc i e à 

d ' autres métaux ou bien au c hl ore , au su lfate. 

Ces observat ions assoc i ées à 1 a présence de que 1 ques bacté r i es 

montre nt l'importa nce d'un s uivi permanent des quai ités de cett e e au de 

forage dont les caractéristiques sembl ent que lque peu variabl es . 
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TRA 1 TEMENT DES DONNEES 

Fichiers 

Les diffé rentes données ut i 1 i sées ont été stockées s ur matér i e 1 

informatique (GOUPIL 4 compatible IBM PC) . 

Les données brutes sont des fichiers traités en langage KNOWLEDGE 

MAN et conservées sur d isquettes informatiques. 

Le fi ch i e r DUFYDRO co nt i ent 1 es va 1 eur s de température, pH, 

sa 1 i n ité, O
2 

mg/ l, O
2 

% sat ., turbi dité NTU, coeffi c i ent de marée. 

L' ensembl e est c lassé par date et par échanti 1 Ion. 

Le fi ch i e r DUFYCOUL cont i e nt 1 es corrptages cou 1 ter s ur 16 canaux 

classés par date et par échanti li on p lus le blanc, à r a ison de :3 

comptages par échanti 1 Ion. 

Un programme effectué par Mr Jean PROU permet de ca 1 c u 1 e r 1 a 

moyenne des tro i s comptages et soustr a i t 1 a moyenne du blanc à ce Il e de 

c haque échant i lion. Les nouve Il es données sont stockées dans un fi c h i er 

COULCHR I. 

Mode d'accès 

Ces fichi er s sont access ibl es , à partir des disquettes, dans le 

réperto ire /CHRI S. 

Graphiques 

Les graphiques ont été eff ectués sous logiciel STATGRAPHI CS après 

t rans f ert à partir de K/ MAN . 

DUFYDRO (hydro ) 

DUFYPRO (protides) 

DUFYLIP ( 1 ip ides 

DUFYGLU (g luci des) 



DUFYCHLO (ch lro) 

DUFYTRAI 
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Mr Serge BOUGRIER est en possess1on des disquettes contenant tous 

ces programmes. 
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CONC LUSION 

Cett e pre mi èr e étude hydro 1 og i que a pe rm 1 s de déf inir 1 a qua 1 i t é de 

l' eau uti 1 isée s ur deux mo is da ns l' éc loser ie du LPG IM à Ronce les Ba ins . 

La nécess ité d'un entret ien r é gu 1 i e r des systèmes de f i 1 t r at ion a été 

mise e n év idence , cec 1 afin de conser ver un t aux d ' oxygène di ssous 

identique à ce lui du mi 1 ieu estuari en. 

Les paramètr es pr1 nc 1paux (tempé r ature , sa i in ité, pH, tu r b id ité) sont 

sat isfa isants et constants . 11 appa r t ie ndra à chacun de sur vei li er te l ou 

te l facteur e n fonction de ses ex igences expéri menta les . 

Bi e n que la pé ri ode testée a it été vari abl e s ur le p lan des cond itions 

météor o log iques , i 1 faut s'attendr e à des f luctuat ions lor s des saisons 

hi verna les ou bi e n lor s de poussées phytop la ncton iques p lus importantes . 

Toutefo is , d iffér ents po ints demeurent i ncer tai ns . De part 1 es pr ob 1 èmes 

bactér io log iques rencontrés dura nt le mo is d ' août 1987 , i 1 est nécessa ire 

de pr océder à des compt ages bactéri ens tant e n mi c r of lore tota le que s ur 

mi 1 ieux sé lectifs . 

De p 1 us, l' i nf 1 uence de 1 a fi 1 trat ion sur cartouc hes 1 f m n'a pu être 

testée et i 1 ser a it intéressant d ' est i mer leur v ie i 11 isseme nt . 

L' eau de forage do it éga lement être 1 ' objet d ' une attent ion 

particuli è r e compte tenu des f luctuations importantes e nregist r ées . Les 

circu its de 1 ' éc loserie étant dési nfectés par des pr oduits toxiques pour 

le mi 1 ieu nature l (br ome , c hl or e) , leurs rej ets dans l'estua ire mé r ite 

éga lement un cont rô le . 
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